
                        LOUPS :         LES ELEVEURS DU LARZAC REAGISSENT 

 

 

Face à la conférence de presse nationale du 22 Novembre à Grenoble, organisée par le réseau des 

éleveurs ayant pratiqué des prélèvements génétiques sur leurs animaux attaqués par les loups, 

l’ONCFS a réagi violemment, distribuant aux administrations d’État et à la presse un texte 
« d’éléments de langage » (sic) très problématique, provenant de fonctionnaires de l’État, que ce 
soit dans la forme comme dans le fond. 

 

Les loups sont arrivés en Aveyron depuis 4 ans, attaquant les troupeaux en fréquence croissante. 

Pendant 2 ans, l’ETAT a NIE la responsabilité des loups, incriminant des « chiens errants » que 

personne ne voyait, obligeant les maires à prendre des arrêtés municipaux inutiles contre les 

chiens, nourrissant une atmosphère rurale de méfiance . 

 

Convaincus qu’il s’agissait bien des loups, les éleveurs se sont sentis abandonnés,non reconnus 
dans le traumatisme quotidien qu’ils vivent, et non indemnisés. Pire encore, on leur a rétorqué leur 
incapacité à être de « bons » éleveurs. 

 

L’ONCFS a toujours REFUSE (et refuse toujours) de faire des prélèvements GENETIQUES sur les 
BETES MORTES OU BLESSEES, se réservant ensuite le DROIT de NIER la RESPONSABILITE 

des LOUPS, sur les CRITERES ARBITRAIRES ET SOMMAIRES de leurs CONSTATS VISUELS. 

 

LES ELEVEURS DU LARZAC SE SONT DONC ORGANISES POUR FAIRE EUX-MEMES CES 

PRELEVEMENTS, AVEC LEURS PROPRES MOYENS (financiers, techniques), comme dans les 

autres massifs prédatés de France . 

 

- Ces prélèvements ont souvent été faits en présence des agents de l’ONCFS 

- Les maires ont confirmé ces prélèvements par leur signature 

- Ces agents connaissent nominalement l’équipe de prélèvement (contrairement à ce que prétend le    

texte national ), et savent les conditions techniques de réalisation 

- Ils ont même consigné ces prélèvements dans les derniers constats 

- Plus de 60 prélèvements ont été effectués sur le Larzac, correspondant à la quasi-totalité des 

attaques sur 6 mois. C’est donc une étude EXHAUSTIVE. 
- un laboratoire allemand, FORGEN, a été choisi pour son indépendance et sa compétence 

- les résultats sont éloquents : là où l’ONCFS « reconnait » 1 seul loup (Larzac), nous en avons 

dénombré 10. Alors 360 loups officiels en France, ça fait combien en REALITE ? 

- là où l’ONCFS réfute le loup, nos analyses montrent sa responsabilité 

- nos résultats pullulent de loups hybrides, là où l’ONCFS n’en trouve pratiquement pas 

 

Face à l’imminence de la publication de nos résultats, l’ETAT a effectué cet été EN URGENCE, une 
analyse rétrospective de ses échantillons en réserve dans ses congélateurs depuis plusieurs années. 

 

Cette analyse a donné lieu à un TRI SELECTIF préalable du panel d’échantillons, sans explication 
satisfaisante, laissant planer un fort doute sur l’orientation des résultats. 
 

NOUS,ELEVEURS ET ELUS N’AVONS RIEN A PROUVER : NOUS VOULONS SIMPLEMENT 

SAVOIR. 

 

Les critiques acerbes sur la « faible qualité » de nos échantillons ne fait que refléter la 

TRANSPARENCE de notre communication : NOUS, NOUS N’AVONS RIEN TRIE!!  Si l’ONCFS 
remet en cause nos analyses QU’IL LES FASSE ENFIN LUI MEME EN PARALLELE!!  Nous 

comparerons !! 



 

Il est indigne que l’ONCFS tente de discréditer « notre » laboratoire FORGEN. Nous ne 

procéderons pas de la sorte face au laboratoire ANTAGENE qu’il a sollicité, et qui ne fait 
qu’analyser ce qu’on lui apporte. De plus le laboratoire LECA que l’ETAT utilisait depuis des 
années avait  6 à 12 mois de délai de réponse…ce qui signe le peu d’intérêt que l’ONCFS portait à  
ces analyses. 

 

L’ONCFS perd son sang froid et s’éloigne de la rigueur scientifique et de l’impartialité qui 
devraient l’animer, 
 

Grand seigneur, l’ONCFS annonce « organiser » une rencontre entre les 2 labos, celle que l’on 
RECLAME, et qu’il accepte enfin, mais à partir de début 2018 : NOUS ON EST DEJA PRETS !! 

 

Il est scandaleux de répandre dans la presse générale des arguties « scientifiques » 

INVERIFIABLES pour le commun des mortels . 

 

Les propos tenus par les responsables de l’ONCFS qualifiant les éleveurs attaqués, traumatisés, 
humiliés mais néanmoins solidaires et combatifs de « particuliers en posture de contestation et de 

revendication »en rajoutent à leur blessure morale et physique, et ne sont pas dignes d’un 
organisme dépendant de l’État. 
 

Nous demandons à l’État de dénoncer de tels propos qui ne peuvent qu’aviver les tensions avec 
leurs agents de terrain qui assurent une police environnementale et que nous cotoyons au quotidien 

 

Il est encore plus SCANDALEUX DE REDUIRE LES ELEVEURS A DES EMPECHEURS DE 

LOUVETER EN ROND EN LARGE ET EN TRAVERS. 

 

Alors, nous posons à nouveau la question : POURQUOI L’ONCFS NE PRATIQUE -T-IL PAS LES 

PRELEVEMENTS SUR LES TROUPEAUX ATTAQUES ? 

 

NOUS DEMANDONS DONC A L’ETAT  ET AUX POLITIQUES QUI DICTENT LES LOIS DE SE 
PREOCCUPER VRAIMENT DES ELEVEURS FACE AU FLEAU  qui assaille leurs troupeaux. 

 

 

 

 

 

   Les éleveurs prédatés du Larzac 


